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Ce préalable fait l’ouverture du Séminaire I, 
Les écrits  techniques de Freud, de Jacques Lacan. 
Il poursuit  : «  La pensée de Freud est la plus per
pétuellement ouverte à la révision. C’est une erreur de 
la réduire à des mots usés. Chaque notion y possède 
sa vie propre. C’est ce qu’on appelle précisément la 
dialectique. »

Aborder Lacan dans son retour à Freud s’inscrit 
dans une suite logique. Au cours des sept dernières 
années, une lecture assidue des textes freudiens a été 
soutenue. Nous proposons cette année de poursuivre 
cette recherche dialectique en abordant, avec Lacan, 
une entrée dans la clinique par l’Imaginaire. C’est ce 
que l’on nomme « le premier Lacan ». « Lacan a permis 
que la psychanalyse ne disparaisse pas, qu’elle soit 
toujours la “peste” (mot de Freud à Jung lors de son 
voyage aux USA, en 1909). Au génie de Freud répond 
le génie de Lacan 2. »

Comment Lacan lit-il Freud ? Cette question sera 
notre boussole.

Jacques-Alain Miller précise que le premier moment 
de Lacan est celui du temps de ses antécédents. Son 
texte «  Propos sur la causalité psychique 3  », daté 
de 1946, permet de vérifier qu’«  en effet, son abord 
de la psychanalyse est tout entier du registre de 
l’imaginaire 4 ».

Que signifie cette affirmation et quelles en sont les 
conséquences ?

Les textes princeps «  Les complexes familiaux 
dans la formation de l’individu », paru en 1938 dans 
L’Encyclopédie française 5, et «  Le stade du miroir 
comme formateur de la fonction du Je telle qu’elle 
nous est révélée dans l’expérience psychanalytique 6 », 
prononcé en 1949 au XVe Congrès de psychanalyse à 
Zürich, permettent de rendre compte du pas franchi par 
Lacan à son entrée dans la communauté analytique 
(en 1939).

Pour Lacan comme pour Freud, l’avancée 
théorique se fait à l’aune de la praxis. Seules des 
balises conceptuelles solides évitent à l’analyste de 
rester englué dans la compréhension imaginaire de 
ce qui se déroule dans les cures.

Dans la vie psychique du sujet, les effets d’ordre 
imaginaire proviennent de la maturité précoce de la 
perception visuelle, ils répondent à la prématuration 
motrice chez l’homme. Ils sont décrits par Freud, 
dans sa métapsychologie, comme instinct de mort ou 
comme masochisme primordial.

La régression topique au stade du miroir, dans la 
psychose, rend compte de ce qui advient lorsqu’une 
dissolution imaginaire se produit  : «  C’est dans 
ce nœud que gît en effet le rapport de l’image à la 
tendance suicide que le mythe de Narcisse exprime 
essentiellement 7. » Cette illusion permet de concevoir 
« la structure fondamentale de la folie 8 ». L’aliénation 
s’isole dans la captation imaginaire. « Contrairement 
aux positions des postfreudiens (ainsi l’Ego psychology), 
le moi ne peut être l’instance sur laquelle la conduite 
d’une psychanalyse s’appuie 9. »

Au-delà de l’imaginaire, le pari lacanien – son apport 
majeur – sera de promouvoir la notion de signifiant, 
nécessaire à toute articulation du phénomène 
analytique, elle s’oppose à celle du signifié dans 
l’analyse linguistique moderne.

Lacan reprend et détaille les obstacles concernant 
les données cliniques de l’analyse freudienne. Sa 
démarche aboutit à une redéfinition du concept 
d’inconscient : il a la structure d’une béance. Saisi dans 
une discontinuité entre perception et conscience, 
l’inconscient est évasif et pulsatile. La temporalité 
même de la séance en est modifiée et le rapport à l’autre 
constitue la pierre d’angle de l’analyse lacanienne.
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